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Florilège d'Afrique 
avec Innocent YAPI 
 
 
 
 
Photo : le génial conteur dans ses œuvres 
Photo DNA : Michel Petry  

 
 
 
 
 
 
 
 
 

Dimanche soir, le Festival de la Vallée des 
Contes a fait un détour par Turckheim 
avec un spectacle tonique et décapant 
ciselé par Innocent YAPI. 
Un régal ! Jean-Louis Offet, président du 
Festival, a accueilli à la Décapole Brigitte 
Kirstetter, maire adjointe à la culture, et un 
public venu nombreux voir ou revoir le 
conteur originaire de Côte d'Ivoire. 
D'emblée, le courant a passé avec 
l'assistance réceptive et complice qui a 
chanté de bon cœur refrains et 
onomatopées ponctuant un florilège de 
contes africains traditionnels et d'autres 
écrits par Innocent YAPI. 

Boubou blanc, sourire ravageur, visage 
mobile et expressif, jeux de scène 
explosifs, langage imagé plein  de 
trouvailles, il a égrené avec humour et 
tendresse des fables parfois cruelles dans 
lesquelles vie et mort se côtoient. 
 Avec une étonnante facilité, il est entré 
dans la peau de personnages illustrant la 
condition humaine, des histoires oscillant 
entre comédie et tragédie, pimentées de 
réflexions personnelles entre autres en 
direction des politiques qui ont « la 
mémoire sélective ».Dans le conte de la 
mouche prétentieuse punie par Dieu, 
Innocent explique pourquoi elle se venge. 
Celui du pauvre qui a hérité d'un « coq 
ancestral » fustige les décisions 
aberrantes des anciens du village et le 
proverbe « œil pour œil, dent pour dent ». 
Un autre pauvre devenu l'ami d'un riche 
fait attendre l'ange de la mort devant une 
mosquée pendant dix ans... 
Morceau d'anthologie, « la grande 
traversée » évoque le miracle de la 
naissance. 
L'auditoire chauffé à blanc a ovationné le 
génial conteur qui a tout donné et fait de 
cette soirée un moment culturel rare. 
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 Chaque année en juillet, l'Espace 110 
accueille le conteur Innocent Yapi Yapi. Durant 
une semaine, il anime un cours où il apprend à 
ses «élèves» à libérer leur parole en se 
servant aussi de leur corps comme moyen 
d'expression. 

Yapi Yapi est un personnage étonnant. 
Originaire de Côte d'Ivoire, c'est un homme 
chaleureux qui ne cache aucun de ses 
sentiments. C'est plus qu'un sourire qui 
illumine en permanence le visage de ce 
conteur professionnel; c'est même souvent un 
rire jovial et bruyant! Chacune de ses paroles 
surprend par sa spontanéité et sa gentillesse. 
A, l'observer, il est clair que cet homme aime 
le monde entier. 

 

La morale de l'histoire 

Pendant une semaine, il a enseigné l'art de 
conter à sept apprentis Comédiens. 
«Chacun de mes élèves a choisi un conte qu'il 
avait à interpréter. A sa façon, bien sûr, mais 
en respectant l'esprit du texte et son contenu». 
Yapi Yapi ajoute en rigolant: «car il faut pas 
trahir l'histoire. Quand il est écrit que c'est le 
lion qui mange la panthère, il ne faut pas 

raconter que c'est la panthère qui a mangé le 
lion !» Ce serait alors un conte à dormir 
debout, serait-on tenté d'ajouter. 
 
Samedi après-midi, devant un public venu 
nombreux, ses élèves ont présenté leurs 
contes. Des histoires souvent  drôles, parfois 
tragi-comique mais, qui se terminent  toutes 
par une morale.  
C'est ainsi que l'histoire de l'escargot et de la 
panthère montre à ceux qui veulent bien 
l'entendre qu'il ne faut pas vendre la peau de 
l'ours avant de l'avoir tué. Cette version 
africaine du lièvre et de la tortue de Jean de la 
Fontaine montre que la rusent l'intelligence, 
même quand on marche au moyen .de sa 
langue, comme le fait l'escargot, sont plus 
fortes que la bêtise et la vantardise. 
Innocent Yapi Yapi est très fier de ses élèves, 
cinq fermes et deux hommes, tous conquis 
par le charme de cet Ivoirien que tout le 
monde espère revoir l'été prochain. 
 
 
DNA région de Mulhouse du 12 juillet 2006 





 

 
Les souvenirs d'Innocent 
 
 

Pour le dernier jour du festival Couleurs conte, Innocent 
YAPI a investi le Troc Café avec un programme dédié à 
l'Afrique Noire. Au menu, des histoires fantastiques qui 
interpellent sur le rôle des parents, regroupées sous le titre « 
Les parents terribles des enfants terribles ». 
Comment être parent ? Quel est son rôle ? Faut-il écouter 
les enfants ? Telles sont les questions que se pose avec 
tendresse et humour, le conteur africain Innocent YAPI. 
Se référant à la vie sociale de son village natal, il interroge le 
public sur la mission des parents dans la société occidentale 
et sur les liens intergénérationnels. Vivace, le regard un brin 
coquin, le sourire aux lèvres, le jeune conteur fait vivre un 
imaginaire fantastique dans lequel des grand mères 
affament leurs petits enfants, les mères mangent leurs 
progénitures et les maris tuent leurs femmes... pour mieux 
les faire ressusciter ensuite.  

 
A première vue, ce contexte peut paraître insensé, mais au fil 
de l'histoire, il se transforme en un récit philosophique qui 
aboutit sur un précieux enseignement. 
 
Après plus d'un mois d'ateliers artistiques et une semaine 

de manifestations tous publics, la première édition du festival 
Couleurs conte est terminée. «C'est une merveilleuse 
aventure qui a dépassé tout ce qu'on pouvait espérer autant 
de la part des institutions partenaires que de la part du public. 
Ce bilan est encourageant pour l'avenir de la manifestation», 
conclut Nicole Docin-Julien, l'une des organisatrices du 
festival. 

 
I. S.-C. 
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1ière édition du Festival  

Couleurs Contes de Strasbourg  

juillet 2007 
Spectacle Les Parents Terribles 



 
 

Samedi soir, un public nombreux a           
adoré Innocent YAPI.  

 
 
Deux cents personnes dans la salle et un 
personnage sur scène.  
 
C'est le constat positif que l'on pouvait 
faire, samedi soir, à la salle des fêtes qui 
accueillait la 13' édition du festival 
départemental Alors... Raconte !  
 
Pendant près de deux heures,  Innocent 
YAPI a fait montre d'une belle verve 
africaine pour, entre autres, évoquer à sa 
manière l'éducation des enfants.  
 
Ce conteur d'exception a confirmé samedi, 
sa réputation de magicien du verbe. Cette 
qualité, alliée à une gestuelle corporelle 
particulièrement expressive, a réjoui 
l'assistance pendant près de deux heures. 
On aura remarqué également sa faculté à 
capter prestement la moindre réaction de 
la salle pour y rebondir humoristiquement 
dessus tout comme sa délicate manière 
de faire passer un estimable message de 
tolérance.  
 
Le public, parmi lequel on remarquait 
notamment la présence de Jean-Michel 
Prayssac, maire de Puycornet, et de Guy 
Hébral, conseiller général,  a salué le 
talent de l'artiste par des 
applaudissements nourris. À la fin du 
spectacle, le verre de l'amitié était offert 
par la communauté de commu

 
La  dépêche du Midi du 07 février 2008. 
 
Festival départementale du Conte  
ALORS…  . Raconte !  2008. 
Salle des Fêtes de PUYCORNET  
Spectacle les enfants Terribles.  
 



 
 
 
 
Hymne à l'Afrique 

 
Innocent YAPI réinvestit la scène du Taps 
Gare avec des légendes d'Afrique. En 
danses et en musique, le conteur 
malicieux livre l'histoire de « L'enfant 
fleur » accompagné par le musicien 
Thierry Boecasse et la danseuse Emeline 
Hubert. 
En fond de scène, des images de 
kamishibaï, signées par Vincent Wagner, 
défilent. Dans la bouche du conteur, des 
mots fleurissent. Au djémbé, Thierry 
Boecasse recrée l'ambiance de la savane, 
tandis qu’Émeline Hubert ouvre la danse.  

L'Afrique est là. 

Sourire éclatant, Innocent YAPI raconte 
l'origine des fleurs. Dans un village 
d'Afrique, une sorcière prédit à Solène que 
son fils sera différent des autres enfants. 

Elle devra le protéger de l'eau de pluie. 
Nanéma grandit et ses talents de musicien 
séduisent le pays tout entier. Le jour de 
son mariage, les hommes, les femmes, les 
animaux et les nuages eux-mêmes sont 
envoûtés par sa musique. En guise de 
récompense, les nuées font tomber sur la 
terre aride et craquelée, la plus belle pluie 
d'été. C'est ainsi que, nées de la rencontre 
entre la musique et la pluie, les fleurs 
seraient porteuses de message d'amour. 
 
Sous les mains de Thierry Boecasse, des 
sons de balafon, de djémbé, de kongas et 
de flûte peul s'intègrent dans l'histoire au 
point de devenir un personnage à part 
entière. L'œil vif et le geste ferme, le 
conteur rit, sautille, danse et chante. Le 
conte se mêle à la musique, à la danse et 
à l'image pour illustrer au mieux ce bel 
hommage au continent noir. 

 

I. S-C. 
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Strasbourg Festival ETE COURS, ETE JARDIN 
Les heures du Conte aux TAPS Gare 
Spectacle l’enfant fleur 
 
 
 
 


